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5 
Deux répliques au cours des débats sur la question des 

élections municipales. 22 avril (5 mai) 
 

I
Puisque nous avons des élections à la proportionnelle, à quoi bon un cartel ? La 

minorité est assurée. Je m'élève énergiquement contre le camarade Kalinine, car un bloc 
avec la petite bourgeoisie, avec les chauvins, est inconcevable. L'idée même d'un bloc 
avec la petite bourgeoisie soutenue par les capitalistes constitue une trahison envers le 
socialisme. Avec qui ferions-nous bloc ? Avec les éditeurs de l'Internationale [1] ? Mais 
ce journal n'a pas encore paru ; nous ignorons donc ce qu'ils représentent. Tchkhéidzé est 
la pire couverture du jusqu'auboutisme. Trotski, quand il publiait un journal à Paris, n'a pas 
dit si, finalement, il était pour ou contre Tchkhéidzé. Nous avons toujours pris position 
contre ce dernier, qui est une subtile couverture pour le chauvinisme. Trotski ne s'est pas 
définitivement prononcé. Qui nous dit que Larine (l'éditeur de l'Internationale) ne suit pas 
la même tactique? 

Nous devons présenter un programme clair. Il y a lutte maintenant entre trois partis : 
le premier est un parti de forbans et d'assassins ; le second se compose de ceux qui 
couvrent ces forbans à l'aide de belles paroles ; et, enfin, le troisième est contre tout appui 
aux forbans et pour la mise au jour de toutes les erreurs, y compris celles du Comité 
exécutif du Soviet des députés ouvriers et soldats. 

Le tort du Soviet n'est pas de ne pas avoir pris le pouvoir, mais d'induire le peuple en 
erreur, de crier à la victoire sur le gouvernement. 



II 
Je suis absolument d'avis d'inscrire dans nos listes les candidats menchéviks qui 

rompent avec le chauvinisme. Ce n'est pas faire bloc. La Russie est remarquablement 
organisée en fait de partis. Au sujet du programme : une milice rétribuée, le ravitaillement, 
les impôts, telles sont les questions importantes. 

 

Notes 

Les notes rajoutées par l’éditeur sont signalées par [N.E.] 

[1]. L'annonce de la parution de la revue hebdomadaire Internationale fut insérée le 16 (29) avril 1917 dans la 
Rabotchaïa Gazéta. Le n° 1 parut le 18 avril (1er mai) ; Lénine n'avait évidemment pu en prendre connaissance le 
22 avril (5 mai). Le titre indiquait que la revue paraissait sous la direction de Larine jusqu'à l'arrivée de Martov. La 
liste de collaborateurs comprenait Martov, Larine, Axelrod, Binchtok. Le comité de rédaction proclama, dans le n° 
1, le mot d'ordre conciliateur de pression sur le Gouvernement provisoire afin de satisfaire les revendications du 
prolétariat en politique intérieure et étrangère. La revue cessa de paraître après le n° 3 (juin 1917). En août 1917, 
certains rédacteurs, Larine à leur tête, quittèrent les menchéviks pour adhérer au Parti bolchévik. [N.E.]  

 
 


